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Pat (bien connue des assidus du site des Tétards 
arboricoles) m’a transmis ces photos prises dans 
un jardin de son  village de Boucoiran. Un 
néflier du Japon arbore un tronc vrillé, 
phénomène très peu courant chez cette espèce. 
De l’autre côté de la route, un autre jardin, 
abandonné, abrite des arbres particuliers. Page 
suivante de gauche à droite : une souche d’1,20 
m de diamètre d’où partent plusieurs troncs de 
troëne luisant, une soudure entre deux troncs de 
lilas des Indes, un tronc vrillé de noisetier.

1



Arbres remarquables du Gard, de l’Hérault et des Bouches-du-Rhône  Addendum 2021.2    

2



Après Boucoiran, une visite à Saint Geniès-de-Malgoirès en compagnie de la responsable de l’Environnement de la commune, permet de discuter, sur pièces, de la
préservation du patrimoine arboré. Ici, sur la place et en face de la Mairie, un beau sophora du Japon de 3 m de circonférence.
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Au coeur de ce même village, un araucaria ou Désespoir des singes, 
en pleine santé, m’amène à réviser ma position sur les possibilités de 
croissance de cette espèce dans la plaine gardoise. Jusque là, tous les 
spécimens que j’y ai vus étaient morts du fait de la sécheresse de l’air 
en été. Car cet arbre a besoin de retrouver une humidité aérienne qui 
lui rappelle celle de la côte ouest-Pacifique de l’Amérique du Sud 
dont il est originaire. Affaire à suivre !
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Devinette du jour : quel arbre a 
recouvert ce lierre sur la photo 
de droite ? Mais un olivier 
abandonné, bien sûr !

A gauche, une composition en 
forme de cierge, à partir d’un 
lierre et d’un frêne.
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Au lieudit le Trouillas 
(commune de Canaules-et-
Argentières), pousse un 
mûrier blanc de plus de 200 
ans selon son propriétaire, 
qui arbore des formes 
sculpturales. Il est 
parfaitement visible de la 
route. Ne pas pénétrer dans 
l’allée sauf pour acheter des 
produits bios bien sûr !
Toute cette plaine encadrée 
de collines faisait l’objet de 
la culture de « l’arbre à 
soie » il y a plus de deux 
siècles et nombreux sont les 
spécimens qui ont été 
conservés par la taille, 
comme, entre autres, l’allée 
page suivante.

6



Autre forte présence des mûriers blancs, cette fois-ci sous la forme d’une allée de plus de 400 m, en très bon état de conservation. La route conduit à Bétargues,
une propriété privée (commune de Saint-Nazaire des-Gardies). Ces très vieux spécimens sont parfaitement entretenus. Il s’agit là de la plus longue allée de mûriers
centenaires que j’aie rencontrée dans le Gard.
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Toujours dans la série des gros mûriers blancs témoins de l’activité séricicole des 
19e et 20e siècles, voici celui que vous pourrez admirer dans un jardin en bordure 
de route et de P.R. à l’intérieur du vieux village à l’ouest de Tornac. 8



Le Mas du Rey à la sortie ouest de Tornac également, que j’ai déjà mentionné antérieurement pour son très bel arbousier en bord de route, se distingue aussi par
deux superbes photinias en période de floraison dans la deuxième quinzaine de mars.
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Dans un jardin privé 
de la plaîne nîmoise, 
le propriétaire a 
réussi à entrelacer les 
différents troncs d’un 
pistachier térébinthe 
obligé ainsi de 
pousser en hauteur.
(Photo ci-contre à 
gauche)                 10



Arbres remarquables du Gard, de l’Hérault et des Bouches-du-Rhône  Addendum 2021.2    

Sur la commune de la Bastide-d’Engras le randonneur peut aller voir, à 
quelques centaines de mètres du village, une belle chapelle fortifiée en cours 
de restauration. Si la nef principale a été outrageusement taguée (un grand 
merci à l’artiste anonyme plus soucieux de laisser la marque de son passage 
que de la préservation du patrimoine…), le clocher, très haut, reste 
remarquable.
Juste en dessous, en suivant la route jusqu’au pont, un frêne à folioles étroites 
attire l’attention par sa hauteur inhabituelle. Le personnage humain donne 
l’échelle. 
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Arbres remarquables de l’Hérault

Une balade sur le P.R. à partir de l’Églisette vers le mas de Blancardy (commune de Moulès-et-Baucels), nous permet de découvrir de beaux arbres, en particulier
plusieurs vieux chênes blancs. Merci de rester sur le sentier balisé et de respecter les propriétés privées.
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Tout d’abord, un cade mâle de 1,90 m de circonférence à 1 m pousse en bordure du chemin, sur la droite et 400 m après l’édifice religieux.
Remarquez, vers l’ouest, la présence du cade presque en peuplement pur dans la végétation arborée. 
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Ensuite, en vue du 
mas de Blancardy, 
sur votre droite, à 
l’intersection entre 
les ruisseaux de la 
Garenne et du 
Merdanson, et en 
bordure de ce 
dernier, un énorme 
chêne blanc avec 
un superbe tronc 
de 4,60 m de 
circonférence sur 
au moins 3 m de 
hauteur.  G.P.S. :
 43° 937122 N et
 3°771701 E.
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Au même endroit, mais sur votre gauche, au bord de la Garenne, un autre chêne blanc, pour moi 
encore plus intéressant. Il présente à sa base un énorme « bulbe » de 3,10 m de diamètre (soit 
près de 10 m de tour !), creusé d’une assez large fissure. Il a fallu monter à 2 m de hauteur pour 
mesurer sa circonférence « standard », soit 4,30 m tout de même ! Comme pour le chêne du 
ruisseau de Lamalou décrit dans le précédent addendum, ce spécimen a développé sur le côté 
nord une grosse racine aérienne ressemblant à une branche basse qui se déploie horizontalement 
sur 3 m avant de s’enfoncer dans le sol. G.P.S. : 43° 938018 N et 3° 771229 E.
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Arrivés sous le mas de Blancardy, connu pour sa remarquable architecture 
traditionnelle rurale, vous verrez en levant la tête, un très grand arbre à 
feuillage persistant dans un jardin derrière le bâtiment principal. Il ne m’a 
pas été possible de m’en approcher car le restaurant était fermé pour cause 
de confinement. J’ai donc dû prendre les photos jointes de ce filaire à 
feuilles moyennes, au téléobjectif. L’arbre doit mesurer au moins 2,50 m de 
circonférence et surtout au minimum 20 m de hauteur ! Cela en fait le plus 
grand arbre que j’aie vu de cette espèce qui ne dépasse guère 10 m dans la 
garrigue.
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En revenant du mas de Blancardy à l’Églisette par la petite route (et non par le P.R.), 
vous apercevrez sur votre droite, au bout de 100 m environ et au bord du ruisseau de la 
Garenne, un grand chêne blanc inaccessible car poussant dans une zone fortement 
clôturée. Je suppose que la protection contre les vols, dans un boisement de chênes 
verts truffiers, un peu plus loin, en est la cause. Ce chêne blanc doit mesurer dans les 5 
m de circonférence, car les deux troncs son reliés par une souche jusqu’à un mètre de 
hauteur environ. G.P.S. du point d’observation au bord de la route : 43° 940027 N et 
3° 772173 E, d’où photos prises au téléobjectif.
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Toujours au bord du Merdanson, mais un peu plus en aval, voici deux arbres intéressants :
- celui ci-dessus est un chêne blanc qui bénéficie « d’une protection rapprochée ». En effet 
il est entouré par une barrière de 2 m de hauteur, infranchissable pour les bipèdes, car 
composée exclusivement de ronces !
- j’ai mis un moment pour déterminer celui ci-contre. Il s’agit d’un ailante dont une 
réitération est encore bien vivante. Mais je n’avais encore jamais vu de tronc aussi gros 
(2,5 m de circonférence). De plus, en bonne espèce envahissante, elle colonise 
progressivement tout le fond plat de cette petite vallée du Merdanson, qui devient le terrain 
de jeu des motos tout-terrain et autres quads. Double peine donc pour l’environnement ! 
De plus, j’ai pu constater à plusieurs reprises en d’autres lieux, que les carters moteurs de 
ces engins pouvaient être crevés lors de chocs avec des pierres ou rochers, entrainant la 
perte de l’huile moteur. Sait-on qu’un litre d’huile usagée pollue un million de litres d’eau 
potable ? Sur ces terrains calcaires perméables bordant un ruisseau le risque de pollution 
est très grand.
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Un jardin au nord de Lauret a conservé un vieux verger d’oliviers qui a gelé en 1956, mais dont les énormes souches sont restées vivantes.
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La courte traversée sud-nord du Pic Saint-Loup par le petit col au dessus de Cazevieille 
et passant à l’ouest des deux tours ruinées (accès interdit), permet de rencontrer un beau 
chêne vert de 3,45 m de circonférence et 6 m de hauteur (photo de droite). Peut-être est-il 
encore plus vieux que celui du parc municipal de Cazevieille (ci-dessous) car il pousse 
dans des conditions autrement moins favorables. Décrit par le Castor Masqué à plusieurs 
reprises sur le site des Tétards arboricoles, ce vieux chêne municipal est très 
impressionnant et facile à voir .
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En redescendant ensuite sur le versant nord par le très beau sentier caladé dans les lacets 
et en repartant vers l’ouest une fois atteint le fond de vallée, on découvre au bout de 
quelques centaines de mètres un beau cade femelle (1,90 m à la base et 1 m et 0,90 m 
pour chacun des troncs). Il est bien mis en valeur  par un dégagement de la végétation 
tout autour de lui. Remarquez, dans toute la région du Pic Saint-Loup, la quantité de 
cades, et de bonne taille.
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Arbres remarquables des Bouches-du-Rhône

Le massif des Alpilles exerce sur moi un grand pouvoir de fascination. Ici, au dessus d’Aureille, cherchez les moutons en file indienne parmi les rochers.
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Sur les crêtes ventées poussent des landes à romarins et globulaires qui 
produisent une symphonie de bleus avec un summum au mois de mars. 
Le pied de romarin ci-contre a plus de dix centimètres de diamètre ! 
J’ignore quel peut-être son âge. Celui ci-dessous pousse carrément sur 
une falaise verticale.
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L’espèce humaine est vraiment 
d’une grande diversité. Par 
exemple, je suis très surpris par 
l’écart qui sépare l’état d’esprit 
qui anime les trois personnes 
auteurs des productions ci-contre. 
A gauche un lutin que j’ai 
découvert et photographié 
accroché au milieu d’un petit 
bois.
En haut à droite, une coupe 
sculptée par un bûcheron.
En bas à droite, un panneau 
« d’accueil » à l’entrée d’une 
maison. La «biodiversité» dans 
les accueils réservés aux 
inventeurs d’arbres remarquables 
et autres importuns, ne réside pas 
seulement dans l’attitude des 
chiens de garde (voir les 
panneaux mentionnés 
précédemment dans les tomes 4-
I-40 et 5-I-14), mais également 
dans celle des propriétaires. Dès 
lors, comment répondre au 
panneau ci-contre à droite, sinon 
peut-être, par ce poême de 
Souleymane Diamanka, rappeur 
et écrivain jouant sur les mots :
Il y a comme une harmonie
Dans la grandeur de la nature
Que l’être qui porte une arme 
nie.
Lorsqu’il est devenu homme
Il a ouvert les yeux 
En se demandant à haute voix
Est-ce que je me réveille ?
 Ou est-ce que je meurs….. et 
veille ?
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Dans son livre  La vie est plus belle en musique  (J’ai Lu n° 12862),  la pianiste Claire-Marie Le Guay parle de son rapport au public. Ce qu’elle dit peut être
transposé également dans tous les domaines du partage des émotions et je trouve que cela s’applique particulièrement bien à l’amour des arbres : «partager avec
autrui une perception qui est la mienne, mais qui n’existe que pour révéler la sienne».
Elle reprend un peu plus loin l’image de Liszt décrivant le jeu de Chopin, en particulier la technique du  rubato qui permet à la main droite de «voler» la mesure,
c’est à dire de ne pas suivre strictement la main gauche : «Regardez ces arbres, le vent joue dans leurs feuilles et réveille en eux la vie, mais ils ne bougent pas».
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Pour illustrer ces citations musicales, j’ai choisi le logo de l’Arbre Musical, un 
Fonds de dotation (une forme particulière de fondation philanthropique) qui a 
été créé avec l’objet de réaliser toute initiative culturelle contemporaine, mais 
également toute action pédagogique à l’attention des enfants concernant 
particulièrement les arbres (plantations, agroforesterie etc.).
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